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Annonces du père Olivier ROLLAND 
 
 

Retraite à Collevalenza réservée aux Prêtres 

du 23 au 29 juin 2019 
Merci de s’inscrire avant le 1° mai auprès du Secrétariat 

(Pour les Prêtres étrangers – avant le 1° avril) 
Le MSM peut prendre en charge tout ou partie des frais.  

 

 

• Je demande à tous les Cénacles de France, de Belgique et 

d’Outre-Mer, si c’est possible, de se réunir pour un Cénacle, 
comme ils le font habituellement, pour faire monter vers Dieu une 

prière unanime, les 13 mai et 13 octobre de cette année 2019 

pour la réalisation des plans de Marie sur l’Église, dans nos pays et 

dans le monde entier.  

• Je rappelle que la première biographie de don Gobbi, parue en 

français, peut toujours être demandée au Secrétariat. Elle permet 

de mieux connaître celui que Marie a choisi pour réaliser son 

Œuvre à notre époque et préparer les cœurs à accueillir Jésus qui 

vient. 

• Cette année en France a lieu le 5
ème

 centenaire de l’apparition de 

Marie à Cotignac (dans le Var). Le 13 juillet prochain, est organisé 

au Sanctuaire un Cénacle National, de 10h à 17h. 

• Je souhaite proposer à tous les correspondants locaux ou régio-
naux (tous ceux qui organisent des Cénacles) une retraite de deux 
jours sous forme de Cénacle pour prier ensemble et mieux se 

connaître. Je retiens les dates des 19 et 20 octobre pour le Nord, 

et 9 et 10 novembre pour le Sud. Je leur demande de se signaler 

au plus vite au Secrétariat pour que nous puissions réserver un lieu 

à Paris (pour le Nord) et un autre lieu dans le Sud. Le Mouvement 

peut financer tout ou partie des frais selon les besoins. 

 



4 | P a g e  

 

 

Nouvelle édition du Livre Bleu 

Une nouvelle édition du Livre Bleu a été rendue nécessaire parce que le stock 
était épuisé. Nous en avons profité pour corriger un grand nombre de petites 
erreurs (fautes d’orthographe ou de typographie) et repris quelques traductions, 
en petit nombre.  
Le format du Livre a changé : il sera moins épais et moins lourd, un peu plus 
haut et plu large (13,5 x 21 cm). J’en ai profité pour supprimer un grand nombre 
de photos qui étaient inutiles et ne garder qu’un échantillon de photos des cinq 
continents. J’ai ajouté plusieurs index qui peuvent être utiles (par thèmes, an-
nées, continents, jours dans l’année liturgique) ainsi que deux rabats sur les-
quels figurent, avec les pages intérieures de couverture, la table des matières, 
ainsi que le chant du Mouvement, et les actes de consécration pour les prêtres, 
pour les fidèles et pour les jeunes ; au dos du Livre, l’indication du déroulement 
d’un Cénacle. Nous avons réussi à réduire à ce point les coûts que nous de-
manderons une offrande de 7 € – si c’est possible – (+ frais de port). 
S’il vous plaît, ne vous ruez pas sur votre téléphone. Toutes les commandes 
seront honorées. Merci.    Père Olivier Rolland 

Faire célébrer des Messes à vos intentions 

“Il n’y a rien de si grand que l’Eucharistie !” (St Curé d’Ars). Faire célébrer une 

Messe à vos intentions, c’est le plus beau cadeau que vous puissiez faire.  

Les offrandes sont aussi une aide pour assurer la vie quotidienne des prêtres, 

des monastères et des missionnaires. L’offrande pour la Messe est entièrement 

reversée au prêtre qui célèbre. Ça n’est donc pas un don fait au Mouvement. 

Un montant indicatif est proposé par la Conférence des Évêques de France :  

Offrande de Messe : 17 € / Neuvaine : 170 € / 

Trentain grégorien pour l'âme d'un défunt : 600 € 

Prière de joindre à toute demande une enveloppe timbrée. Merci. 

Si vous voulez faire un don au Mouvement, ajoutez à votre offrande le mon-

tant désiré, ou faites un autre chèque. Tout don, quel que soit son montant, est 

bien sûr le bienvenu pour le fonctionnement du Mouvement où tout le monde 

est bénévole. Il faut couvrir les frais d’impression et d’envoi des bulletins, les 

frais de courrier et d’administration, les déplacements des prêtres, leur forma-

tion, leur retraite spirituelle annuelle, les aides financières éventuelles, etc. Un 

très grand merci à tous. Dans le Cœur Immaculé de Marie, je vous bénis tous. 

Père Olivier Rolland + 

 



P a g e  | 5 

 

Éditorial 
 
Chers amis,  
En venant vous visiter un peu partout en France, je m’aperçois de ce que Marie 
est en train de faire : Elle vous prépare et vous rend plus forts. Je suis émerveillé 
de voir que toutes ces années, Elle a cultivé le jardin de vos âmes pour y faire 
fleurir les vertus qu’Elle aime. Plus vous lui faites confiance, plus vous cherchez 
à vivre votre consécration à son Cœur Immaculé, plus aussi Elle peut travailler 
profondément pour remodeler votre cœur. C’est la raison pour laquelle la Con-
sécration à son Cœur Immaculé est si importante. Vous vous sentez encore très 
fragiles, pleins de peurs et d’appréhension devant les événements dans le 

monde, en France, dans l’Église ? Marie ne nous a jamais dit qu’Elle ferait de 
nous comme une armée de “chevaliers sans peur et sans reproche”. Mais si nous 
sommes confiants, alors dès que la tentation de la peur survient, nous nous ré-
fugions auprès de Celle qui est pour nous une Maman et qui est notre Chef. 
Voilà pourquoi plus l’obscurité se fait menaçante ou présente, plus nous avons 

besoin de Celle qui est le grand signe dans le Ciel. 
C’est justement le titre d’un message que je voudrais méditer avec vous. Le 

message 458, du 13 octobre 1991. Ce ‘grand signe dans le Ciel’, c’est la ‘Femme 

revêtue de Soleil’ que St Jean-Paul II a clairement identifiée comme la Vierge 
Marie envoyée du Ciel à la recherche des petits, privilégiés de l’Amour du Père1. 
C’est cette même lecture du chapitre 12 de l’Apocalypse que nous faisons lors-
que nous célébrons la Messe du Cœur Immaculé de Marie dans les Cénacles. 
C’est ce grand signe qui est donné à Saint Jean au début de cette vision : “La 
Femme revêtue de Soleil, avec la lune sous les pieds et sur la tête une couronne de douze 

étoiles”.  

La vision commence donc dans la splendeur de la lumière divine, cette lumière 
– qui est Dieu (disent les enfants de Fatima) – qui, lorsqu’elle nous rejoint, nous 
soulève et nous fortifie. Marie, en se montrant aux petits enfants de Fatima, les 
a tellement imprégnés de cette lumière qui sortait de ses mains, comme autant 
de rayons, que leur âme en a été profondément transformée et fortifiée en vue 

de leur mission. Ils racontent en effet que cette lumière, sortant des mains de la 

Vierge Marie, “ pénétra en eux, si bien qu'ils se sentirent plongés en Dieu comme 

lorsqu'une personne se contemple dans un miroir. Plus tard, François, l'un des 

trois enfants choisis, observait :  ‘Nous brûlions dans cette lumière qui est Dieu et 

nous ne nous consumions pas’. Dieu est une lumière ardente mais qui ne consume 

pas. Ce fut la même perception qu'eut Moïse, lorsqu'il vit Dieu dans le buisson 

                                                           
1 St Jean Paul II, Homélie du 13 mai 2000 prononcée à Fatima, à l’occasion de la béatifica-

tion des deux enfants, François et Jacinthe. 
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ardent ; à cette occasion Dieu lui parla, se disant inquiet pour l'esclavage de son 

peuple et décidé à le libérer par son intermédiaire :  "Je serai avec toi" (cf. Ex 3, 2- 

12). Ceux qui accueillent cette présence deviennent demeure et, en conséquence, 

‘buisson ardent’ du Très-Haut.”2 C’est ainsi que St Jean-Paul II décrit leur expé-

rience initiale de la rencontre de la Femme revêtue de Soleil. Cette rencontre a-
t-elle de l’importance pour nous ?  
Nous pourrions penser que cela ne nous concerne pas, même si nous sommes 
heureux pour les petits enfants de Fatima. Mais si la Vierge qui leur est apparue 
était si lumineuse, si rayonnante de lumière, revêtue de Soleil, c’est qu’elle est 
ainsi. Et si Elle est ainsi, Elle ne l’est pas seulement pour ceux qui la voient, 

mais aussi pour ceux qui ne la voient pas, donc pour la plupart d’entre nous. Ce 
signe lumineux nous est donné à nous en ces temps de grande obscurité, pour 
notre joie, pour fortifier notre foi, pour nous permettre de vivre – comme le dira 
Sœur Lucie, décrivant la première apparition de l’ange, au printemps 1916 – 

dans une atmosphère surnaturelle. Notre vie chrétienne, c’est le Ciel qui s’est 
ouvert pour laisser passer Celui qui est sorti pour semer la Parole et pour nous 
rouvrir le chemin du Ciel. Lorsque nous prions, nous sommes d’emblée dans 
un climat surnaturel. Lorsque nous agissons, nous sommes invités à ne pas 
abandonner ce climat surnaturel, à agir avec la grâce de Dieu et avec pour fina-
lité le bien de chacun. De même, lorsque nous souffrons, nous pouvons offrir 

nos souffrances au Seigneur pour demeurer unis à Lui. Et lorsque nous avons 
des moments de légitime détente, ne convient-il pas de régulièrement élever nos 
esprits et notre cœur vers notre Créateur et Sauveur ?  

C’est pourquoi, lorsque nous prions le Je vous salue Marie, nous commençons 
par inviter la Vierge Marie à venir prier avec nous, et nous le faisons en repre-
nant les paroles mêmes de l’Archange Gabriel survenant à Nazareth pour l’An-
nonciation. Cet instant est le commencement de notre salut, le moment où, par 
la grâce du consentement de Marie, le Verbe a pu prendre notre nature humaine 
dans son sein très pur. Celui qui reçoit de Marie son corps et son sang est notre 
Rédempteur et Seigneur, le Fils du Dieu Très-Haut, qui donne l’Esprit sans 

compter. C’est donc tout le mystère de la foi chrétienne qui est déjà présent dans 
ces quelques mots, par lesquels nous invitons Marie à nous rejoindre pour prier 
avec nous. 
Il est frappant de constater que, dans ce message (458) comme pour tant 

d’autres du Livre Bleu, la Vierge commence par ces mots : « Regardez-Moi … 

Je suis la Femme revêtue de soleil. » Il faut toujours se remettre dans cette lu-

mière, et si nous ne voyons pas cette lumière, nous savons que notre Maman 

qui est aussi notre “Céleste Chef”, est tout entière dans cette lumière. Et comme 

                                                           
2 St Jean Paul II, ibid. 



P a g e  | 7 

 
elle vient prier avec nous, elle nous immerge dans cette lumière dont nous avons 

tant besoin et qui nous fait du bien, parce que nous sommes faits pour la lumière 
et que, comme le dit St Paul, nous sommes “des fils de la Lumière, des fils du Jour. 

Nous n’appartenons pas à la nuit ou aux ténèbres” (1 Th 5,5). 
ⓐ « Regardez-Moi, fils de prédilection, mes consacrés, dans la grande lutte que 

vous êtes en train de livrer, aux ordres de votre Céleste Chef. 
Je suis la Femme revêtue de soleil. 
ⓑ Je suis le grand signe qui apparaît dans le ciel. 

Elle s’adresse à ses fils de prédilection, les prêtres, et à tous ceux qui sont con-
sacrés à son Cœur Immaculé et qui, dans les temps actuels, sont engagés dans 
une grande lutte (la lutte finale…). C’est dire que, dans cette lutte, nous avons 
d’autant plus besoin de regarder notre Maman, qui est notre Céleste Chef, pour 
nous revêtir à notre tour de son manteau de lumière. La consécration à son 
Cœur Immaculé qui consiste à s’en remettre entièrement à Elle est décrite par 
Marie comme l’entrée dans ce Refuge qu’est son Cœur Immaculé. Entrer dans 
ce Refuge, c’est encore se mettre sous le manteau de Marie, expressions quasi-
ment équivalentes dans sa bouche. C’est donc se placer sous son manteau de 
Lumière et ainsi avancer sur notre route dans le rayonnement de cette lumière 
du Ciel. 

Marie nous rappelle qu’Elle est “le grand signe qui apparaît dans le Ciel”, le 

grand signe qui nous est donné pour notre temps. Ce signe est extraordinaire-

ment parlant : C’est le signe d’une Femme qui est Mère et Vierge. Une Femme, 

descendante de la première (Ève), mais non marquée par le péché, le mal et 
l’obscurité ; une Femme qui est à Elle seule un évangile, car dans cette lumière 
dont elle est revêtue, nous est annoncée la nouvelle naissance d’une humanité 

lumineuse et réconciliée. Elle est Mère, et c’est parce qu’Elle est Mère qu’Elle 

apparaît à notre époque pour aller à la recherche de ses enfants égarés et en 
danger. Son Cœur de Mère, ses entrailles de miséricorde, ne sont indifférents à 
aucune des détresses de ses enfants. C’est au pied de la Croix qu’Elle a reçu 
cette mission maternelle à l’égard de tous les hommes, c’est dans la souffrance 
de la Croix qu’elle participe à l’enfantement de l’humanité nouvelle. Elle est 

aussi Vierge, comme pour nous faire comprendre qu’avec Elle, tout peut re-
commencer. Dans cette époque usée par la concupiscence, par le désir de pos-
séder, de jouir, enivrée du ‘vin de la prostitution’, Elle est un signe lumineux : 
la beauté de la virginité de Marie, sa discrétion, son humilité, sa maîtrise de soi, 
sa délicatesse et sa féminité redonnent espérance à tous ceux qui sont écrasés 
par la laideur du mal. 
ⓒ Aujourd’hui, vous rappelez ma dernière apparition, survenue à Fatima, à la 

Cova da Iria et confirmée par le miracle du soleil. 
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Ce miracle vous indique, de manière extraordinaire, que Je suis la Femme revê-
tue de soleil. 
Ce miracle vous invite à Me regarder comme le grand signe qui apparaît dans le 
ciel. 

Ce miracle du soleil a été – et demeure – un miracle sans équivalent : plus de 
70.000 personnes en ont été témoins. Trois phases dans ce miracle : d’abord le 
soleil s’est mis à tourner sur lui-même, comme s’il dansait, dans un sens, puis 
dans l’autre ; ensuite, tout en tournant, il a répandu des rayons de lumière de 
couleurs différentes (rouge, vert, etc.) de sorte qu’autour des gens tout changeait 
de couleur ; puis il s’est comme décroché de son axe et c’était comme s’il se 
précipitait sur la terre, grossissant au fur et à mesure qu’il s’approchait. Des gens 

situés à des dizaines de km ont vu le phénomène, ce qui exclut une hallucination 
collective ; des athées militants glissés dans la foule en ont témoigné et se sont 
convertis à la suite de ce miracle, ce qui exclut la crédulité ou le complot ; Les 
arbres situés à la Cova da Iria, ainsi que les cailloux, après le miracle, étaient 
imprégnés d’un parfum qui n’a pas disparu aujourd’hui pour ceux qui ont con-
servé un rameau ou une pierre3. Que s’est-il passé ? Cela dépasse l’entendement. 
Miracle sans équivalent pour le nombre de témoins, le nombre de conversions, 
et la dimension cosmique de ce miracle qui a été un signe. Signe et non pas 
seulement phénomène extraordinaire. Marie nous donne l’interprétation de ce 
signe : il indique qu’Elle est “la Femme revêtue de soleil”. Ce soleil est pour 

Elle comme un manteau dont Elle peut se servir pour donner un signe visible 
pour de si grandes foules. C’est dire que, pour la réalisation de sa mission de 
Reine du Ciel et de la Terre, la Création lui obéit. Si Elle peut faire de tels signes 
dans le soleil, alors Elle peut sans aucun doute réaliser un plan de salut pour 
toute l’humanité, le plan que la Ste Trinité lui a donné à accomplir. Elle est 
vraiment le grand signe dans le Ciel qui nous permet d’avoir une confiance sans 
limite en sa puissance, en son intervention, en sa sollicitude maternelle. 
ⓓ Je suis un grand signe de lutte entre Moi et mon Adversaire, entre la Femme et 

le Dragon, entre ma cohorte et la cohorte conduite par l’Ennemi de Dieu. 
Entrez dans les temps décisifs de la bataille. 

Cette lutte dont parle Marie était annoncée dans la Genèse (Gn 3,15)4 : la 

                                                           
3 Un journaliste américain a attesté du fait, il y a quelques années. Ayant été invité dans 

une famille installée aux États-Unis où la grand-mère portugaise avait assisté, à l’âge de 

12 ans, au miracle, celle-ci lui a montré les quelques pierres qu’elle avait conservées 

depuis lors et qui continuaient à embaumer de ce parfum de ciel. La vieille femme met-

tait ces pierres dans son linge pour qu’il soit parfumé. 
4 Alors le Seigneur Dieu dit au serpent : « … Je mettrai une hostilité entre toi et la 

femme, entre ta descendance et sa descendance : celle-ci te meurtrira la tête, et toi, tu 

lui meurtriras le talon. » (Gn 3,14-15) 
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Femme et le Serpent (le Dragon) sont ennemis pour toujours, et Elle doit écra-

ser la tête du serpent, avec sa descendance. L’Apocalypse précisera qui est sa 

descendance : “un enfant mâle, Celui qui sera le Berger de toutes les Nations” 
(Ap 12,5), c’est-à-dire le Christ, et “le reste de sa descendance, ceux qui obser-
vent les commandements de Dieu et gardent le témoignage de Jésus” (Ap 
12,17). Nous avons donc en présence deux cohortes : celle du Dragon5 et celle 
de la Femme6.  
Le Dragon est qualifié ici d’Ennemi de Dieu. Comme ennemi de Dieu, il sait 
qu’il ne peut pas vaincre Dieu (il n’est qu’une créature) ; il cherche donc à tou-
cher Dieu au cœur en abîmant sa Création, jusqu’à vouloir la détruire. S’il pou-
vait détruire tout ce que Dieu a fait, il remporterait sur lui une sorte de victoire. 
Et la victoire, Dieu la confie à la Femme, pour que l’ennemi soit vaincu non 
par la puissance divine, mais par l’humilité humaine. Dans une conférence, don 
Laurent Larroque nous avait bien aidés à comprendre ce point : le démon ne 
doit pas seulement être vaincu, il doit être humilié. Et il l’est par la Femme 
exceptionnelle de sainteté et d’humilité qu’est Marie, ainsi que par le petit reste 
de sa descendance, constitué des petits qu’Elle rassemble dans le monde entier, 
tout pleins de défauts et de faiblesse, mais qui sont entièrement donnés à Marie 
et qui lui font une totale confiance.  
Ce sont donc désormais les temps décisifs de la bataille, et il faut y entrer avec 
détermination, sans mollesse, sans imprudence, sans délai et sans condition. 
ⓔ Préparez-vous à vivre les heures les plus difficiles et les souffrances les plus 

grandes. 
Il faut qu’au plus vite vous en veniez à faire tous partie de ma cohorte. C’est pour-
quoi J’invite encore mes enfants à se consacrer à mon Cœur Immaculé et à se 
confier à Moi comme de petits enfants. 

Comment se préparer à vivre l’heure des plus grandes souffrances ? Non pas en 
se blindant, en serrant les dents, en se faisant porter pâle, mais en se consacrant 
à son Cœur Immaculé. Pour vivre cette épreuve et supporter ces souffrances, il 
ne faut pas se durcir, il faut s’abandonner, dans la confiance la plus totale à 

Marie, comme des petits enfants, nous dit-Elle. Et si nous avons besoin d’être 

soignés ou réconfortés, alors nous aurons toujours près de nous notre Maman 
qui nous aime et prendra soin de nous. Et nous voyant ainsi abandonnés et 
confiants, l’ennemi ne pourra que craindre. C’est, avec la prière, notre plus 
grande arme. Si une mère est capable de choses incroyables quand la vie de ses 
enfants est menacée, alors imaginez ce dont est capable Marie. Auprès d’Elle, 

nous n’avons rien à craindre. 

                                                           
5 « Le Dragon … combattait avec ses anges » (Ap 12,7). 
6 « Le reste de sa descendance » (Ap 12,17). 
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ⓕ Aujourd’hui J’étends mon invitation surtout aux petits, aux pauvres, aux der-

niers, aux malades, aux pécheurs. 
Venez tous, pour combattre sous le signe de votre Maman Immaculée, parce que 
c’est par la faiblesse des petits, avec la confiance des pauvres, avec la souffrance 
des malades, que Je livre aujourd’hui ma grande bataille. 

Voici le signe distinctif de Marie et la sagesse de son plan : Elle s’adresse à ceux 
à qui, la plupart du temps, on ne pense pas : les petits (que les grands ignorent 
tout simplement), les pauvres (qui ne peuvent pas mettre leurs biens au service 
du combat), les derniers (ceux auxquels on n’aurait jamais pensé), les malades 
(n’a-t-on pas besoin avant tout d’hommes forts, de vaillants guerriers ?), les pé-
cheurs (ça, c’est facile à trouver, mais qui aurait l’idée de ne pas rechercher 

d’abord des saints ?). D’abord, en faisant cela, Marie ne dépouille pas l’Église 
des forces vives dont elle pense avoir besoin ; ensuite Elle rend heureux tous 
ceux qui n’auraient jamais pensé pouvoir être utiles dans une bataille ; enfin, 
Elle manifeste que la force de Dieu se manifeste dans la faiblesse. Il sera clair 
que la victoire ne sera pas l’œuvre des hommes, mais uniquement celle de Dieu. 
ⓖ Je suis un grand signe de victoire. 

ⓗ Je suis la Femme victorieuse. 

À la fin, le pouvoir de Satan sera détruit et Moi-même Je le lierai, avec ma chaîne 
et l’enfermerai dans son règne de mort et d’éternel tourment d’où il ne pourra 
sortir. 
ⓘ Dans le monde, régnera le seul Vainqueur du péché et de la mort, le Roi de 

tout l’univers créé, Jésus Christ. 

Nous sommes assurés de la victoire, parce que la victoire, c’est celle de Dieu et 
il nous y associe, il requiert notre coopération. Comme le disait Ste Jeanne 
d’Arc : “en nom Dieu, les gens d’armes batailleront, et Dieu donnera la victoire”. Celle 

qui a été annoncée dans l’Écriture comme devant écraser la tête du serpent est 
vraiment un signe de victoire, un signe de grande victoire, un grand signe de 
victoire. C’est sous ce signe que nous combattons, dans notre faiblesse, avec les 

quatre armes de lumière7 que Marie nous donne : la prière, la confiance, l’of-

frande de nos souffrances et le silence. Par la prière, nous invitons Marie à prier 

avec nous, et sa prière a une incalculable puissance ; par la confiance, nous nous 
jetons dans ses bras et la gardons toujours à nos côtés ; par l’offrande de nos 
souffrances, nous nous unissons aux souffrances rédemptrices du Christ, Sau-
veur des hommes ; enfin par le silence, nous remportons la victoire sur le défer-
lement de bruit et d’agitation de celui qui est menteur et père du mensonge et 
nous restons dans le recueillement. 
« À la fin, nous dit Marie, le pouvoir de Satan sera détruit ». “À la fin, mon 
Cœur Immaculé triomphera”, avait-elle déjà dit aux petits enfants de Fatima. 

                                                           
7 Rm 13,12. 
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Le triomphe de Marie, c’est la destruction du pouvoir de Satan, pour que puisse 

régner dans le monde “le seul Vainqueur du péché, le Roi de tout l’univers créé, 
Jésus Christ”. Satan ne sera pas détruit, c’est son pouvoir qui le sera, et il ne 
pourra régner que sur la mort, enfermé dans l’éternel tourment qui a été “pré-

paré pour le Diable et ses anges8”. Avant d’y être jeté, il sera ligoté par la chaîne 

du Très Saint Rosaire, de sorte qu’il ne puisse plus nuire. Et chaque fois que 
nous disons le chapelet, nous le ligotons déjà, nous limitons son champ d’action 
et nous le rendons impuissant ; nous anticipons la victoire définitive. 
ⓙ Laissez-vous donc marquer de mon sceau. 

ⓚ En ces temps les Anges de lumière parcourent le monde pour marquer du signe 

de la Croix tous ceux qui font partie de ma cohorte victorieuse. 
Contre ceux-ci, l’étoile de l’abîme n’aura aucun pouvoir, même s’ils sont appelés 
à de grandes souffrances et quelques-uns à verser leur propre sang. 
ⓛ Mais ce sera avec les grandes douleurs de mes enfants que J’obtiendrai ma 

plus grande victoire. 

Dans une bataille, les soldats portent un uniforme ou des marques distinctives, 
pour ne pas risquer de s’entre-tuer. Dans l’armée de Marie, la marque distinc-
tive, c’est le sceau que Marie imprime sur notre front et sur notre main. Ce 
sceau, c’est le signe de son Fils, la Croix victorieuse, la Croix de Lumière vic-
torieuse de la puissance des ténèbres. Le jour de notre baptême, la croix a déjà 
consacré notre être. Marie vient dans les Cénacles pour renouveler cette consé-

cration. Si nous lui appartenons par notre consécration à son Cœur Immaculé, 
Elle imprime en nous sa marque, et Elle envoie ses Anges de lumière nous mar-

quer. Je vous invite à reprendre le message n° 410 (du 8 septembre 1989) intitulé 
‘La marque sur le front et sur la main’ pour entrer dans une meilleure compré-
hension de ce sceau de Marie. Mais déjà vous pouvez pressentir que cette 
marque de lumière sur votre front exige que, devant les difficultés, vous ne gar-
diez pas le front courbé vers le sol, mais que vous vous redressiez et releviez la 
tête. C’est cette croix qui illumine votre visage qui fera fuir “l’étoile de l’abîme” 
(Cf. Ap 9). 
Peut-être que certains, tout en étant solidement attachés au Seigneur et consa-

crés à Marie, ont un peu peur de la souffrance annoncée. Mais lorsque nous 
comprenons que ces souffrances sont de grand prix, puisqu’elles serviront à Ma-
rie pour sa plus grande victoire, alors nous sommes rassérénés. Prenons 
exemple sur ces maîtres que sont pour nous St François, Ste Jacinthe et Sœur 
Lucie de Fatima : « Voulez-vous vous offrir à Dieu pour supporter toutes les souffrances 
qu’Il voudra vous envoyer, en acte de réparation pour les péchés par lesquels Il est offensé, 

et de supplication pour la conversion des pécheurs ? » demanda la Ste Vierge aux trois 

                                                           
8 Mt 25,41. 
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petits. « Oui, nous le voulons », répondirent-ils. « Vous aurez alors beaucoup à souffrir, 

mais la grâce de Dieu sera votre réconfort.9 », ajouta Marie. Courage, Confiance, 

Amour. 
ⓜ Aujourd’hui, Je vous invite à regarder vers Moi, comme vers le grand signe qui 

apparaît dans le ciel, pour vivre dans la confiance et dans la sérénité, pendant que 
vous êtes illuminés de ma lumière et marqués de mon sceau maternel. » 

Gardons donc les yeux tournés vers ce signe lumineux qu’est notre Maman du 
Ciel, vers ce signe de victoire, vers Celle qui est à nos côtés et veut nous serrer 
sur son Cœur. 

 

Père Olivier ROLLAND 

 
 

Circulaire de don Laurent LARROQUE,  

Responsable Général du MSM 

pour l’année 2019 
 

Gênes, le 1er janvier 2019 

 

Ave Maria ! 

Chers frères et sœurs du Mouvement Sacerdotal Marial, 

. Cette année, j’ai visité 122 villes différentes, dans 12 pays ; j’ai pris l’avion 43 

fois, présidant des Cénacles auxquels ont participé 30 évêques, environ 700 

prêtres, quelques diacres et plus de 70.000 fidèles. J’ai aussi rencontré, pour leur 

présenter le Mouvement 9 évêques, quelques groupes de prêtres, de sémina-

ristes, de religieux et de fidèles. J’ai pu présenter le Mouvement à la Radio une 

dizaine de fois ; et j’ai été reçu par la chaîne de télévision EWTN une seconde 

fois, comme l’avait déjà fait don Stefano. 

. Ont participé à nos Exercices Spirituels internationaux sous forme de Cénacle 

continu, à Collevalenza, 6 évêques, 150 prêtres et quelques fidèles, responsables 

régionaux du Mouvement. 34 pays étaient ainsi représentés. 

. Le 8 mai 2022, le Mouvement célébrera son 50ème anniversaire. Nous avons le 

                                                           
9 Première apparition, 13 mai 1917. 
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projet de renouveler, autour de cette date, l’expérience d’un rassemblement in-

ternational à Fatima pour les prêtres et les fidèles du Mouvement. 

. Au nom de la Vierge Marie, je remercie les nombreux responsables et apôtres 

ardents de Son Mouvement, pour la diffusion et la fidélité des Cénacles, au prix 

de nombreux sacrifices. Je rappelle que cette fidélité suppose de ne pas intro-

duire d’autres messages dans un Cénacle. 

Je remercie en particulier Mgr Giovanni d’Ercole, Évêque d’Ascoli Piceno (près 

de Loreto, en Italie), pour avoir visité les Cénacles en Corée du Sud. Je remercie 

les quelques Prêtres qui se sont rendus disponibles pour animer des retraites 

sacerdotales en différents endroits, comme en République Dominicaine et aux 

Philippines. 

. Le procès de béatification de don Stefano Gobbi n’a pas encore commencé, 

mais de nombreux évêques ont appuyé, y compris par écrit, la mise en route de 

la postulation. Nous avons bon espoir. Je le répète : si vous avez rencontré don 

Stefano, écrivez, même si ce n’est qu’une page, votre témoignage sur don Stefano et 

envoyez-le à un responsable. C’est très important ! 

Exercices spirituels 2019 

Ils auront lieu, comme d’habitude, pour les Prêtres et Évêques du MSM, à Col-

levalenza, du dimanche 23 au samedi matin 29 juin 2019, au Sanctuaire de 

l’Amour Miséricordieux. Quelques fidèles y sont admis, mais seulement s’ils 

ont des responsabilités dans le Mouvement. J’invite les Prêtres à apporter des 

intentions de Messe, pour offrir une aide à ceux qui auraient des difficultés fi-

nancières. 

Pour toute information et les inscriptions, [s’adresser au Père Florio Quercia, s.j. 

– Via del Ronco 12 – Padri Gesuiti – 34133 Trieste, Italie. (Tél. port. : 00 39 333 63 

22 248. Courriel : querciaflorio@tiscali.it)].  

Pour les Français, s’adresser à Isabelle, au secrétariat : Secrétariat National du 

MSM – 80 avenue de Suffren 75015 Paris – secretaire@msm-france.com – 06 

44 17 30 92. 
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MÉDITATION 

« Vous êtes en train de parcourir la route difficile de la purification. Est-

elle encore longue ? Quand finira-t-elle ? Devrons-nous souffrir beau-

coup ? Qu’arrivera-t-il à chacun ? Et qui arrivera au terme ? Telles sont 

les questions que, souvent, vous vous posez. » (LB 149,d-f — 3 mars 

1978) 

Mais la Vierge nous demande uniquement la confiance. 

« C’est de cette confiance qu’ont vécu tous les saints, tous les amis de 

Dieu. C’est de cette seule confiance que le Tout-Puissant s’est toujours 

servi pour réaliser son dessein dans toutes les époques. Souvent, Il l’a 

même réalisé contre toute attente au moment où personne ne l’aurait 

cru. » (LB 104,-g — 26 juillet 1976) 

Je me réfère de nouveau au Catéchisme de l’Église Catholique (CEC), §§ 675-

677, sur “l’ultime épreuve de l’Église”, à la fin des temps, au cours de laquelle 

« l’Église (…) suivra son Seigneur dans sa mort et sa résurrection. » 

Mais que signifie pour l’Église “suivre son Seigneur dans sa mort et sa résurrec-

tion” ? 

Jésus avait prophétisé sa mort et sa résurrection : 

« En effet, comme Jonas est resté dans le ventre du monstre marin trois 

jours et trois nuits, le Fils de l’homme restera de même au cœur de la 

terre trois jours et trois nuits. » (Mt 12,40).  

« Cette génération est une génération mauvaise : elle cherche un signe, 

mais en fait de signe il ne lui sera donné que le signe de Jonas. » (Lc 11,29). 

Il en sera probablement de même pour notre génération perverse : une Église 

qui ‘disparaîtra presque sous terre’ parce qu’elle sera réduite à un petit reste 

fidèle, avant de redevenir “lumière pour les nations” : 

« (Esprit Saint,) de ton feu divin, brûle ce qu’il y a en Elle d’imparfait ; 

dépouille-la de nombreux moyens humains de pouvoir ; libère-la du 

compromis avec le monde dans lequel Elle vit et qu’Elle doit sauver ; 

fais que, de sa purification, Elle sorte complètement renouvelée, de plus 

en plus belle, sans tache et sans ride, à l’imitation de Marie, sa Mère 
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Immaculée et ton Épouse bien-aimée. » (LB 265,i — 22 mai 1983) 

Apostasie (perte de la vraie foi) 

En un premier sens, on peut parler de la “mort” de l’Église pour désigner la 

perte de la vraie foi. La Vierge l’a prophétisé à Fatima : “Beaucoup de nations 

perdront la vraie foi”, la foi dans le mystère de l’Incarnation, comme le dit la 

collecte de la fête de l’Annonciation. Le CEC § 675 parle d’« une épreuve finale 

qui ébranlera la foi de nombreux croyants. » “Ce qui est en question, c’est la foi”, 

disait saint Paul VI, citation que l’on trouve dans l’introduction du Livre Bleu. 

« Que la foi soit la lumière qui vous éclaire en ces jours d’obscurité et 

que seul vous consume le zèle pour l’honneur et la gloire de mon Fils 

Jésus. Combattez, fils de la lumière… Persévérez dans la prière, la souf-

france et l’espérance, car l’heure de votre libération est proche. » (LB 

172,k.p — 9 mars 1979 / LB 604,v — 31 décembre 1997) 

Lorsque survient la tentation du découragement, de ne plus croire en une Église 

confuse, indisciplinée, divisée et persécutée, selon la description de la Vierge dans les 

premiers messages de 1979, alors que nous traversons des moments non de mort 

mais de grande purification, les “apôtres des derniers temps” ne sont pas effrayés, 

parce que cela signifie que “la libération est proche” (Lc 21,28) et que, par con-

séquent, “il reste peu de temps à l’Ennemi” (Ap 12,12) avant sa défaite défini-

tive. C’est Satan qui est le désespéré, pas nous. 

« Dans mon Église aussi, Satan semble avoir déjà réussi à tout conqué-

rir… Moi, Je le frapperai au cœur, en mettant sa victoire même au ser-

vice du triomphe de mon Cœur Immaculé. » (LB 127,j.o — 18 mai 

1977). 

Vision du martyre de l’Église (3ème secret de Fatima) 

Rappelons l’affirmation du Pape Benoît XVI à Fatima le 13 mai 2010 : 

« Il se tromperait celui qui penserait que la mission prophétique de Fatima 

est terminée ». 

Le “3° secret de Fatima” publié en 2000 décrit ce que nous pouvons voir comme 

la grande “Croix” de l’Église : voir mourir le Pape, des cardinaux, évêques, 

prêtres et de nombreux fidèles, c’est comme une “mort” de l’Église. Lisons 

notre Livre Bleu : 
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« Des souffrances jamais éprouvées jusqu’à présent vous attendent, 

parce que s’approche le moment de l’universel renouvellement. Satan 

sera vaincu ; le pouvoir du mal sera détruit ; Jésus instaurera son règne 

glorieux parmi vous, et seront ainsi formés les nouveaux cieux et la nou-

velle terre. 

Sans une extraordinaire intervention de mon amour maternel, vous ne 

réussiriez pas à supporter la douleur de la grande épreuve qui est désor-

mais arrivée pour tous. 

Je suis la Mère de la Miséricorde. À Moi a été confiée la tâche maternelle 

d’assister l’Église à l’heure de sa plus grande souffrance, puisqu’elle doit 

gravir le Calvaire de son immolation et de son martyre. Mon action mi-

séricordieuse s’exercera en l’aidant à porter la Croix de la trahison et de 

l’abandon, quand l’apostasie se fera générale et qu’en elle entrera 

l’homme inique, prédit par la Divine Écriture, lequel apportera à l’inté-

rieur l’abomination de la désolation [qui culminera dans l’abolition du 

caractère sacrificiel de la Messe : LB 485,g — 31 décembre 1992]. 

Mon action miséricordieuse se fera encore plus forte quand mes enfants 

seront persécutés et emprisonnés, torturés et conduits au martyre. Alors 

Je me manifesterai à eux d’une manière extraordinaire, selon un dessein 

mystérieux… » (b 536,g-h — 1er janvier 1995). 

Rappelons-nous que le Pape émérite, dans ce même voyage à Fatima, a consa-

cré tous les prêtres au Cœur Immaculé de Marie, et de nouveau place Saint 

Pierre, à la conclusion de l’Année Sacerdotale (11 juin 2010). Cet événement, 

don Stefano en parlait en disant : « C’est l’accomplissement de ma mission ». 

Faisons connaître aux prêtres cette consécration. 

Co-rédemption 

Surtout, rappelons-nous que la vision de Fatima se termine ainsi : 

« Sous les deux bras de la Croix, il y avait deux Anges, chacun avec un 

arrosoir de cristal à la main, dans lequel ils recueillaient le sang des Martyrs 

et avec lequel ils irriguaient les âmes qui s’approchaient de Dieu. » 

Le sang des martyrs est salut pour les âmes et leur permet de rencontrer Dieu. 

Tel est un des sens du triomphe de Marie : le salut des âmes – qui sans cela 
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seraient perdues – grâce au sang des martyrs, grâce au sacrifice des serviteurs 

du Seigneur, avec et comme le Serviteur souffrant : ‘s’il offre sa vie en expiation, 

il aura une descendance’ (Is 53,10). C’est donc que nous sommes appelés à vivre 

le mystère de la Croix, en co-rédemption, sur l’Autel du Cœur Immaculé de 

Marie Corédemptrice, comme elle l’explique de nombreuses fois : 

« Alors, Je vous demande aujourd’hui, à vous, enfants consacrés à mon 

Cœur Immaculé, ce qu’en ce lieu même en mai 1917, J’ai demandé à 

mes trois petits enfants Lucie, Jacinthe et François, auxquels Je suis ap-

parue. — Voulez-vous, vous aussi, vous offrir en victimes au Seigneur, 

sur l’autel de mon Cœur Immaculé, pour le salut de tous mes pauvres 

enfants pécheurs ? » (LB 411,j-k — 15 septembre 1989). 

« Le Cœur de leur Maman sera l’autel sur lequel ils s’immoleront, 

victimes agréables à Dieu, pour son triomphe. » (LB 61,f — 19 no-

vembre 1974 – Cf. Rm 12,1). 

Cette participation à la Passion du Christ, sur l’Autel du Cœur Immaculé de 

Marie, accomplit “sa fonction maternelle de Corédemptrice” (LB 171,p — 3 

mars 1979) et elle est le triomphe de la Miséricorde du Père sur le monde, exac-

tement comme Jésus sur la Croix. 

Innombrables sont les références à ce thème dans notre Livre Bleu : LB 65 (26 

décembre 1974), LB 98 et 100 (3 et 28 mai 1976), LB 113 (4 décembre 1973), LB 146 

et 148 (2 et 11 février 1978), LB 150 (19 mars 1978), etc. 

« C’est par son sang et par le vôtre que sera purifiée l’Église ; c’est par 

son sang et par le vôtre que le monde entier sera renouvelé. Ne craignez 

pas si, aujourd’hui, Je vous veux tous avec Moi sur le Calvaire : vous êtes 

dans mon Cœur de Maman et là, vous aussi, vous devez apprendre à 

prier, à souffrir, à vous taire, à offrir. » (LB 151,k-l — 24 mars 1978) 

Ce martyre, jusqu’à présent, n’a été réalisé à la lettre que par un petit nombre, 

et nous pensons spécialement au Père Nazareno. Parce que le sacrifice d’un 

petit nombre suffit à la Vierge pour obtenir des fleuves de grâces pour tous : 

« C’est un signe que Je vous donne. Par lui, tu peux comprendre com-

ment, par la mort et le sacrifice de quelques-uns, votre Maman prépare 

une vie nouvelle pour tous. » (LB 154,t — 3 juin 1978). 
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Comme le fait comprendre la fin de la vision du 3° secret de Fatima avec le 

sacrifice de quelques victimes, commencer par les petites choses de tous les 

jours faites en esprit d’immolation sur l’autel du Cœur Immaculé de Marie, cela 

devient une offrande agréable à Dieu pour le salut du monde. C’est toujours la 

grande œuvre de Dieu – l’œuvre de la Croix – pour que bien vite la Justice 

épouse la Miséricorde et qu’arrive enfin le temps du Salut pour les multitudes 

de notre temps. Alors : “Voulez-vous, vous aussi, vous offrir comme victimes 

sur l’autel de mon Cœur Immaculé ?” 

“Espérer contre toute espérance” 

« Sur cette Église, qui semble sur le point de couler à pic, Satan veut 

dominer en vainqueur assuré. » (LB 127,o — 18 mai 1977) 

« Pour un temps, le Seigneur permettra que l’Église soit comme aban-

donnée de Lui. » (LB 147,g — 10 février 1978) 

Cela fait partie de la mort de la croix ; comme Jésus qui crie sur la Croix : ‘Mon 

Dieu, mon Dieu, pourquoi m’as-tu abandonné ?’, ainsi pourrons-nous peut-

être dire, nous tous, comme Église, un jour… 

« Combien alors douteront de mon Fils et de Moi et croiront que c’est 

la fin de mon Église ! (…) Ce n’est pas la fin pour mon Église ; pour 

elle se prépare le début d’un complet et merveilleux renouvelle-

ment. » (LB 83,l.p — 18 octobre 1975) 

« Dieu seul a toujours été et est encore, en toutes circonstances, le Vain-

queur. Dieu est victorieux surtout quand il paraît vaincu » (LB 186,s — 

28 novembre 1979) 

De même que, sur la Croix, pour Jésus, ce ne fut pas la défaite de Dieu, mais 

Son plan de Salut, de même en sera-t-il pour l’Église en de pareilles circons-

tances : il faut continuer à espérer avec une foi et une espérance inébranlables, 

fondées non sur des faits ou des évidences, mais sur la Parole de Jésus (Mt 

16,18) et sur la promesse de Marie à Fatima : « À la fin, Mon Cœur Immaculé 

triomphera. » 

C’est pourquoi la Vierge nous dit, un Samedi Saint : 

« Le Corps de Jésus gît mort… Aujourd’hui Je vous veux tous à côté de 
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Moi, Mère douloureuse, pour être consolée par vous et pour vous en-

seigner à prier avec confiance, à souffrir avec docilité, à aimer dans la 

pureté de cœur, à croire avec une certitude inébranlable, à espérer 

avec héroïsme, même à l’encontre de l’évidence des choses. » (LB 

379,c-d — 2 avril 1988). 

C’est ainsi que la Vierge a fait au pied de la Croix : “Stabat Mater”, sans perdre 

la foi ni l’espérance (Cf. l’encyclique Redemptoris Mater, § 18). Si nous sommes 

les petits de Marie, réfugiés dans Son Cœur Immaculé, nous passerons avec 

Elle cette grande épreuve de purification, sans perdre la foi ni l’espérance, 

“même contre l’évidence des choses”, “espérant contre toute espérance” (Rm 

4,18), c’est-à-dire contre une espérance encore trop humaine pour avoir une es-

pérance seulement surnaturelle, fondée non sur l’évidence des faits, mais sur les 

promesses de Dieu. 

La certitude de la résurrection est déjà contenue dans la phrase : “À la fin, mon 

Cœur Immaculé triomphera.” 

“Cette maladie ne mène pas à la mort” 

La Vierge cite une phrase miséricordieuse de Jésus à propos de la mort et de la 

résurrection de Lazare (« Cette maladie ne mène pas à la mort, elle est pour la 

gloire de Dieu » – Jn 11,4), pour nous dire que ce sera la même chose pour 

l’Église de notre temps : 

« Mon Église est devenue, aujourd’hui plus que jamais, la cible contre 

laquelle s’acharne mon Adversaire, d’une manière de plus en plus vio-

lente. (…) Ma pauvre Église ! Comme une Maman, Je m’approche et Je 

te trouve, ma Fille, bien malade ; tu parais presque sur le point de 

mourir. (…) Ta grave maladie, l’apparente victoire sur toi de mon 

Adversaire ne sont cependant pas pour ta mort. Elles sont pour une 

plus grande glorification de Dieu. 

Moi-même, comme une Maman, Je t’assiste en cette agonie de ta très 

douloureuse purification. (…) Moi-même – quand cette heure sera arri-

vée – Je te guérirai. » (LB 118,a.p.r-t — 15 janvier 1977). 

Pendant ce temps, “en cette épreuve finale, la foi de beaucoup sera ébranlée” (Cf. 

CEC § 675). On dira, comme les disciples d’Emmaüs : “Nous espérions… 

mais maintenant c’est fini : notre espérance est morte” (Cf. Lc 24,21 et Ez 37,11). 
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Mais nous, nous ne sommes pas les disciples d’Emmaüs, mais les disciples consacrés à 

Marie et ses enfants. Disciples de Celle qui, au pied de la Croix et devant le tom-

beau refermé, n’a pas perdu la foi ni l’espérance : parce qu’elle s’appuyait non 

sur des manières humaines de penser, mais sur la confiance en Dieu. 

“Quand le Fils de l’Homme reviendra, trouvera-t-il encore la foi sur la 

terre ?” 

Cette question est restée sans réponse depuis 2000 ans. 

« L’apostasie sera alors généralisée parce que presque tous suivront le 

faux Christ et la fausse Église. » (LB 407,p — 17 juin 1989) 

“Presque tous”, dit la Vierge, mais pas le “petit reste”, tout entier gardé dans 

son Cœur Immaculé. La Vierge répond au nom de ses petits enfants : “Oui, 

Jésus ! Tu trouveras encore la foi sur la terre ! Mes petits enfants, en adoration 

devant Ta Présence Réelle dans l’Eucharistie, continueront à T’attendre jusqu’à 

Ton retour.” (Cf. LB 176 — 14 juin 1979). “Nous annonçons Ta Mort, Seigneur, 

nous proclamons Ta Résurrection, dans l’attente de Ta Venue dans la Gloire”. 

« Courage ! Soyez forts, mes petits enfants. À vous revient la tâche, en 

ces années difficiles, de rester fidèles au Christ et à son Église, en 

supportant hostilités, luttes et persécutions. Mais vous êtes la part pré-

cieuse du petit troupeau dont la tâche est de combattre et de vaincre à 

la fin la force puissante de l’Antéchrist. » (LB 407,r — 17 juin 1989) 

« Ce sont les temps où les fidèles disciples de l’Agneau seront soumis à 

la marginalisation, aux persécutions, à la prison et à la mort. Ce sont 

donc les temps de votre constance. » (LB 409,g-h — 15 août 1989) 

Que devons-nous faire ? 

Rien de spécial. Ce sont les temps qui sont spéciaux. Nous devons seulement 

continuer à être des chrétiens catholiques, avec “une foi claire, selon le Credo 

de l’Église” (Cardinal Ratzinger) même si nous sommes accusés de “fondamen-

talisme” et traités comme des fanatiques. C’est pourquoi deux fois la Vierge 

nous dit de nous référer au clair Credo du saint Pape Paul VI : 

« C’est pourquoi Je vous invite à écouter l’enseignement du Pape, à 
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réciter souvent le Credo comme profession complète de foi, compo-

sée par mon fils de prédilection, désormais parvenu ici, le Pape Paul VI. 

Vous demeurerez alors dans la vraie foi… » (LB 292,d — 15 août 1984 

/ 340,h — 3 décembre 1986) 

Et quand saint Jean-Paul II publia le Catéchisme de l’Église Catholique, la 

Vierge dit : 

« C’est est un don spécial de mon Cœur Immaculé pour votre temps, 

ce Catéchisme de l’Église Catholique que mon Pape a voulu promul-

guer, comme son lumineux et suprême testament. » (LB 486,m— 1er 

janvier 1993) 

La Vierge nous demande seulement la confiance. Une confiance absolue dans 

les plans de Dieu, confiés à Marie. Elle nous dit que cela fait partie de son plan 

de laisser un temps concédé à Satan, pour peu de temps encore, jusqu’à avoir 

l’impression d’une “mort” pour l’Église, pour que sa défaite soit d’autant plus 

définitive que plus grande était sa certitude d’être le vainqueur absolu (Cf. LB 

83 — 18 octobre 1975). 

“Confiance, confiance, confiance”, insiste Marie (LB 148,u — 11 février 1978). 

Ensuite prière, souffrance et silence (LB 83,z et 84,i — 18 et 24 octobre 1975). 

Prière signifie cénacles, chapelet, méditation du Livre Bleu et Consécration, 

toujours attentifs à ne jamais mélanger avec d’autres choses. 

« Multipliez, partout dans le monde, les Cénacles de prière que Je vous 

ai demandés, comme des flambeaux allumés dans la nuit, comme de 

sûrs points de repère, comme des refuges nécessaires et attendus. Je 

demande surtout que se répandent de plus en plus les Cénacles de fa-

mille, pour vous offrir une demeure sûre dans la grande épreuve qui 

désormais vous attend. » (LB 417,k — 1er janvier 1990) 

Prier, souffrir, offrir, se taire. Attendre avec une inébranlable espérance, même 

contre l’évidence des faits, espérer avec calme et silence l’avènement glorieux 

du Seigneur qui, ainsi, glorifiera Sa Présence réelle dans l’Eucharistie et fera les 

cieux nouveaux et la terre nouvelle. 

« La grande souffrance qui vous attend est faite pour vous préparer à la 

naissance de la nouvelle ère qui est sur le point d’arriver sur le monde. » 
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(LB 441,j — 1er janvier 1991). 

Ce sont des souffrances d’enfantement pour cette nouvelle ère où Jésus Eucha-

ristie sera glorifié par tous. 

« La femme qui enfante est dans la peine parce que son heure est arrivée. 

Mais, quand l’enfant est né, elle ne se souvient plus de sa souffrance, tout 

heureuse qu’un être humain soit venu au monde. Vous aussi, maintenant, 

vous êtes dans la peine, mais je vous reverrai, et votre cœur se réjouira ; 

et votre joie, personne ne vous l’enlèvera. » (Jn 16,21-22) 

Amen ! Oui, Viens, Seigneur Jésus ! 

 

Chers frères et sœurs, méditez bien cette circulaire. Je vous remercie, je vous 

suis spirituellement uni dans ma prière sacerdotale et je vous donne ma béné-

diction, dans l’attente de vos nouvelles. 

Votre petit frère, don Laurent LARROQUE 

 

Cénacles avec le Père Olivier ROLLAND 
 

MARS 
 
Samedi 2 : (75) PARIS à la Paroisse Notre Dame d’Auteuil – Chapelle 

Ste Bernadette à 16h suivi de la Messe. Rens. 06 44 17 30 92 
Mardi 12 : (30) FONTANES au Sanctuaire Notre Dame de Primecombe 

à 14h30 suivi de la Messe. Rens. 06 46 90 42 93 
Mercredi 13 : (84) MONTFAVET à l’église paroissiale à 14h30 suivi de 

la Messe. Rens. Mme MAINGAULT 06 78 26 07 18 
Jeudi 14 : (83) COTIGNAC au Sanctuaire Notre Dame de Grâces à 

14h30 suivi de la Messe. Rens. Fr JEAN-STEPHANE 06 52 71 63 28 
Vendredi 15 : (13) AIX EN PROVENCE à Notre Dame de la Seds à 

14h30 suivi de la Messe. Rens. Mme GALTIER 04 42 27 82 84 
Samedi 16 : (06) NICE à la Paroisse de Marie Immaculée Notre Dame 

du Port à 14h30 suivi de la Messe. Rens. Mme ASSAUD 04 93 55 24 73 
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Dimanche 17 : (13) MARSEILLE à la Basilique du Sacré Coeur 81 av du 

Prado à 14h30 suivi de la Messe. Rens. Mme DARIETTO 04 91 44 41 92 
Mercredi 20 : (75) PARIS au Monastère de la Visitation 68 av Denfert 

Rochereau à 14h30 suivi de la Messe. Rens. 06 44 17 30 92 
 

AVRIL 
 
Lundi 1° : (41) MONTOIRE à l’église paroissiale à 15h suivi de la Messe. 

Rens. Mme BARBIER  06 48 91 10 24 
Mardi 2 : (86) VICQ SUR GARTEMPE à l’église paroissiale à 15h suivi 

de la Messe. Rens. Mme MERIGUET 06 86 55 20 27 
Mercredi 3 : (23) LE MOUTIER D’AHUN à Notre Dame du Moulin à 

14h30 suivi de la Messe. Rens. M. CHARLES 06 32 86 94 04 
Jeudi 4 : (24) TRÉLISSAC chez les Sœurs de Ste Marthe à 14h30 suivi 

de la Messe. Rens. Mme MARMIN 06 89 30 35 81 
Vendredi 5 : (33) BORDEAUX à la Cathédrale, Chapelle du Mont Car-

mel à 15h suivi de la Messe. Rens. M. d’ARGENT 05 56 98 40 37 
Samedi 6 : (75) PARIS à la Paroisse Notre Dame d’Auteuil – Chapelle 

Ste Bernadette à 16h suivi de la Messe. Rens. 06 44 17 30 92 
Jeudi 10 : (75) PARIS au Monastère de la Visitation 68 av Denfert Ro-

chereau à 14h30 suivi de la Messe. Rens. 06 44 17 30 92 
Lundi 15 : (91) CORBEIL-ESSONNE à la Chapelle Notre Dame de la 

Paix 2 rue Alfred Lécuyer à 15h suivi de la Messe. Rens. M. DUQUESNE 

06 52 53 40 39 

 
MAI 

 
Samedi 4 : (75) PARIS à la Paroisse Notre Dame d’Auteuil – Chapelle 

Ste Bernadette à 16h suivi de la Messe. Rens. 06 44 17 30 92 
Mercredi 8 : (75) PARIS au Monastère de la Visitation 68 av Denfert 

Rochereau à 14h30 suivi de la Messe. Rens. 06 44 17 30 92 
Du Lundi 13 au Dimanche 19 : (974) LA RÉUNION Rens. Mme Reine-

Marie DALLEAU 02 62 98 97 44 / 06 92 79 35 23 
Dimanche 26 : (62) LA COUTURE à l’église paroissiale à 14h30 suivi de 
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la Messe. Rens. M. DAYEZ 03 27 34 70 36 
Lundi 27 : (BELGIQUE) MAREDSOUS Abbaye St Benoît Matinée (10h-
14h) réservée aux Prêtres. Rens. et inscriptions M DAYEZ 00 33 32 74 

34 70 36 
Lundi 27 : (BELGIQUE) 5570 BEAURAING au Sanctuaire Notre Dame 

à 15h suivi de la Messe. Rens. 03 27 34 70 36 
Mardi 28 : (BELGIQUE) 4970 STAVELOT 30 rue Baron Heidi 415 A à 

14h30 suivi de la Messe. Rens. 0471 794394 
Mercredi 29 : (59) THUN ST MARTIN au Sanctuaire de Schönstatt 

Route Nationale à 15h. Rens. 03 27 34 70 36 

Jeudi 30 : (59) BAISIEUX à l’église St Martin à 14h30 suivi de la Messe. 

Rens. 03 27 34 70 36 
Vendredi 31 : (BELGIQUE) 1460 ITTRE à l’église Notre Dame de Grâce 

et de Consolation à 14h30 suivi de la Messe. Rens. 00 33 27 34 70 36 
 

 
JUIN 

 
Samedi 1° : (75) PARIS à la Paroisse Notre Dame d’Auteuil – Chapelle 

Ste Bernadette à 16h suivi de la Messe. Rens. 06 44 17 30 92 
Mercredi 5 : (73) MYANS au Sanctuaire Notre Dame de Myans à 14h30 

suivi de la Messe. Rens. M. VALOIS 04 76 07 69 38 

Jeudi 6 : (38) CORPS à la Maison de Mélanie à 14h30 suivi de la 

Messe. Rens. M. MAUGAIN 06 13 20 01 23 
Vendredi 7 : (38) LA TRONCHE chez les Petites Sœurs des Pauvres 117 

Grande Rue à 14h30 suivi de la Messe. Rens. Mme RÉMOND 04 76 62 

54 20 
Mercredi 19 : (75) PARIS au Monastère de la Visitation 68 av Denfert 

Rochereau à 14h30 suivi de la Messe. Rens. 06 44 17 30 92 
 

Cénacles avec le Frère François 
 
Mardi 14 mai : (56) ARRADON à la chapelle Notre Dame du Vincin 21 

chemin du Vincin à 14h30 suivi de la Messe. Rens. 02 97 63 89 65 
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Samedi 18 mai : (85) ST LAURENT SUR SÈVRE à la Basilique (crypte) 2 

rue Jean-Paul II à 14h30 suivi de la Messe. Rens. Mme JOUSSET 07 83 

29 44 38 
Samedi 25 mai : (44) NANTES à la Chapelle des Franciscains 1 rue Des-

grées du Lou à 14h30 suivi de la Messe. Rens. Mme SALE 06 25 64 54 

51 
 

Suite des Cénacles réguliers en France (par département) 
 

Si le Cénacle auquel vous participez n’a encore jamais figuré dans le bul-

letin et si vous souhaitez qu’il figure dans le prochain, veuillez en informer 

le Secrétariat (80 av de SUFFREN – 75015 Paris). Vous pouvez consulter 

la totalité des Cénacles recensés sur le site du MSM. 

 

(13) MARSEILLE : Le 1° samedi du mois chez Mme VILMEN 20 bd Al-

bin Bandini à 14h. Rens. 06 10 85 39 01 

 (21) DIJON : Le dimanche suivant le 1° samedi du mois chez Mme 

MATHIEU à 17h. Rens. 06 33 03 70 30 

 (25) BESANCON : Tous les samedis à la Chapelle Notre Dame du Re-

fuge Place St Jacques à 17h. Rens. 03 81 52 18 66 

 (36) FONTGOMBAULT : Le 3° mercredi du mois chez M. et Mme 

FRANCOIS Le Bourg à 15h. Rens. 02 54 37 47 01 

(36) LE BLANC : Le 2° lundi du mois (sauf modifications) à la Chapelle 

des Sœurs Disciples de l’Agneau 14 Rue de la Garenne à 14h30 suivi de 

la Messe. Rens. 05 49 20 37 91 
 (37) JOUÉ LES TOURS : Le 13 de chaque mois chez Mme DA SILVA 

65 Rue des Martyrs à 15h. Rens. 09 51 91 78 09 

 (37) TOURS : Le 19 de chaque mois à l’église Saint François de 

Paule à 18h. Rens. Mme VINERIER 06 03 03 19 02 
 (41) BLOIS : Le 1° lundi du mois à la Crypte de la Basilique de la Trinité 

à 14h30. Rens. M. de SARRAZIN 02 54 74 05 62 

 (41) ÉCOMAN : Le 13 de chaque mois à l’église paroissiale à 15h. Rens. 

M et Mme POIDRAS 02 54 82 67 07 

 (44) NANTES : Tous les vendredis à l’église St Médard à 15h. Rens. 02 
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40 93 14 81 

 (44) NANTES : Le 3° lundi du mois, un mois sur deux, chez Mme BOU-

LAY 18 rue Bernadette à 15h. Rens. 02 40 93 14 81 

 (45) ST DENIS EN VAL : Tous les jeudis (sauf juillet et août) chez M. 

MAZENOD 68 rue du Haut de Beaulieu à 15h. Rens. 06 83 24 92 87 

(57) ABRESCHVILLER : Le 3° vendredi du mois chez Mme BEUTLER 

23 rue du Général Rampont à 14h. Rens. 03 87 03 79 36 

(84) VALRÉAS : Le 1° jeudi du mois à l’église paroissiale à 14h. Rens. 

Mme GALLO 06 83 78 90 82 

(86) VICQ SUR GARTEMPE : Le 13 de chaque mois à l’église paroissiale 

à 15h. Rens. Mme COUDERC Rens 06 21 45 40 56 

(86) VICQ SUR GARTEMPE : Le 1° samedi du mois à l’église paroissiale 

à 14h30 suivi de la Messe. Rens. 05 49 20 27 91 / 06 86 55 20 27 

(86) VICQ SUR GARTEMPE : Le 1° mercredi du mois chez M. et Mme 

MERIGUET 6 LA BALIERE à 15h. Rens. 05 49 20 27 91 

 

 

La “Femme revêtue de Soleil”, de Moulins 
 

À l’occasion d’un Cénacle, j’ai récemment pu aller contempler ce tableau ma-
gnifique dont vous avez une reproduction en dernière page de couverture. Elle 
a sa place dans notre revue, non seulement parce que c’est une splendide image 
de Marie, mais aussi parce que ce tableau n’a pas pour thème le couronnement 
de Marie, mais la Femme revêtue de Soleil dont parle l’Apocalypse. 
Si vous regardez bien le 
phylactère (banderole te-
nue par deux anges en 
bas du tableau) qui 

donne le sens de la scène, 
il y est écrit : Voici Celle 
que chantent les louanges 
sacrées, revêtue du soleil. 

Ayant la lune sous les pieds + elle a mérité d’être couronnée de douze étoiles.  

Alors que nous venons, dans cette revue, de rappeler le miracle du Soleil à Fa-
tima, avec ces rayons de couleurs différentes qui illuminaient tout, nous 
sommes impressionnés de voir que le soleil qui enveloppe Marie de sa lumière 
est représenté ici avec toutes les couleurs qui rayonnent depuis son centre. Et ce 
centre nous est caché, ou bien précisément il nous est révélé : ce centre, c’est le 
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Cœur de Marie (Cf. la structure en traits blancs ci-contre). 

Les douze étoiles qui composent la couronne 
dont Elle va être couronnée, Marie, dans le 
Livre Bleu, nous dit que c’est précisément 
tous ceux qui se consacrent à son Cœur Im-
maculé et qui font donc partie de sa cohorte 
victorieuse. Or la parole qui accompagne et 
explique cette peinture nous dit qu’Elle a mé-
rité d’être couronnée de ces douze étoiles. 
Pourquoi l’a-t-elle mérité ? Parce qu’Elle a 
œuvré de tant de manières pour se rassembler 

cette ‘Armée Blanche’, qu’Elle n’a rien épar-
gné pour nous former, nous guérir, nous con-

soler, nous encourager, nous donner bien des signes de sa présence aimante à 
nos côtés, nous enseigner, nous guider. Et c’est avec nous qu’Elle a voulu rem-
porter la victoire, pas sans nous ni malgré nous. 
Souvent Marie nous invite à nous rappeler la présence des Anges à nos côtés. 
Ils sont à nos côtés pour nous aider à grandir dans la vie spirituelle, pour nous 
protéger des attaques des mauvais anges, pour nous donner des forces spiri-
tuelles, pour prier avec nous et illuminer nos esprits de bonnes pensées et de 
bons désirs qui nous élèvent et nous attirent vers le Ciel. Ils sont les messagers 

de Dieu, aux ordres, dans cette grande lutte dont Marie est victorieuse, de Celle 
qui est appelée la Reine des Anges, l’Auguste Reine des Cieux. 
Évidemment le peintre (peut-être Jean HEY) n’avait pas en vue tout ce que nous 
disons ici, mais je suis frappé de ces quelques correspondances que nous pou-
vons faire, sans forcer l’interprétation. Je vous communique aussi cette image 
parce qu’il est important de s’entourer et d’occuper notre esprit de beauté et de 
vénérer Marie dans ses images (Cf. la dévotion réparatrice des cinq premiers 
samedis du mois).          Père Olivier ROLLAND 
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HEC · EST · ILLA · DEQUA · SACRA · CANUNT · EULOGIA · SOLE · AMICTA · 
LUNAM · HABENS · SUB · PEDIBZ + STELIS · MERUIT · CORONARI · DUODENIS · 

Voici Celle que chantent les louanges sacrées, revêtue du soleil 
ayant la lune sous les pieds + elle a mérité d’être couronnée de douze étoiles 

(Vierge du Maître de Moulins, Cathédrale Notre Dame de Moulins) 


